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Depuis ptusieurs
décennies,
Monique Deyres ancre
son action arbisL,ique
dans eL, avec [a nature,
à t,ravers des æuvres
éphémères ou
évolu[ives inspirées
par son jardin.
Des créa[ions
qui permeBEenB
à ['artis[e voironnaise
de ques[ionner
les notions d'espace,
de paysage, de mémoire
et d' intim ité. at€ff;eBrffii
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on grand atelier, aux murs
d'un blanc immaculé,
donne par de multiples
ouvertures sur son jardin.
tln jardin fôbuleux, oùr

de superbes vivaces côtoient des
arbres d'âge canonique, un noisetier
en forme de cabane, des bâmbous
noirs et un petit pommier enduit
de bouillie bordelâise, I'une de ses
" peintures " de prédilection.
C'est ici, comme dans le jardin de sa
maison nôtale (ô loulouse), que Monique
Deyres puise depuis près de trente
ans l'essentiel de son inspiration et des
matériaux qui composent ses æuvres.
lci qu'elle prend le temps de regarder
pousser, faner et mourir les plantes,
qu'elle scrute de près leur structure et
leur drchitecture, àvanl de ramôssel
feuilles, pétales, racines, herbes,
pollen5 el pommes dont elle d besoin.
Dans son ôtelier, elle passe ensuite
des heures è trier, compresser, sécher
ou encore assembler ses matières
premières, lorsqu'elle n'élabore pas
des techniques inédites de création
el d'dccroche de ses Iulures ceuvres.
" Pour mes trovoux personnels, je
n'utilise oucune des techniques
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plostiques que j'enseigne à ntes
é/èyes ", sourit cette artiste ioviale,
enseignante en arts plastiques, mais
aussi professeur d'histoire de l'aft et
formatrice en ârt contemporain.

:,:",.!'i'?'tt;: : i,:..,. .,,::

Des cenldines d æuvres \oni sto( (ees
dans son atelier. comme autanl de
reliques d'installations passées. Là, des
trognons peints, des pommes momifiées
ou peintes è la bouillie bordelaise.
Plus loin, des filamenls d eplu( hures.
des racines entremêlées dans de
vieilles dentelles, ou un sac en toile
ayant appaftenu à ses grands parents,
entre les mailles duquel l'artiste a
fait pousser, les lianes d'un kjwi.
" Le plus importont dans mon trovoil est
lo relalon à lo memoirc cat je me sù;\
rendue compte de lo fugocité et de lo
frogilité de toute chose ", précise-t-elle.
A ( ommen(er pdr ses æu\,res, donr
plusieurs convoquent le vivant (herbes,
racines, mousses, lichens...) et évoluent
au fil du temps. D'où l'importance des
photographies prises à différentes
stades d'évolution de celles ci.
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_ Monique Deyres, devanL deux æuv-es exoosées
I récemment au lapon (erposicion colleL!-ive - rarot -).

d'ici

Monique Deyres revient du Japon,
oùr elle vient d'exposer deux ceuvres
librement inspirées de deux cartes du
tarot divinatoire: Le Monde, qu'elle a
représenté par la photographie d'une
jôrre emplie d'herbe, reflétant (au sens
propre) l'aftiste et son univers créatif;
La Papesse, une carte évoquant les
eludes. lè formdtion, qui lui a inspire
un nuancier dont les pages sont
enduites de pétales écrasés, offrânt des
couleurs et des textures surprenantes.
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Ces dernières années, l'artiste a

également réalisé différents travaux
sur la germination, lâ relation
horizontalité / verticalité d'un paysage
urbain, ou encore l'habitat, à travers
des jardins suspendus, des cages
d'âmour et des huttes transparentes
faites de voiles, de dentelles, de
racines el de petale\ de fleur.
En 201 1. elle a édifié deux murs dans les
lo( aux du CAUI- d Annecy , composés
de photos de ses lravôux anterieuts
Ce " mur de mémoire personnelle " lui
a inspire une dulre inslallation, creee
récemment pour le musée Géo Charles
(Echirolles). Pour celle ci, l'artiste a
quitté le vé9étal pour s'intéresser
uniquement au textile. en fabriquant un
mur de tJflques enlierement composées
de vêtements, draps ou linges ayant
appanenus à sa famille. " Ces briques de
Ii\\u\ m onl permts dP (on\ltuire un mur
intime dont je suis lo seule à connaître
lo provenonce, qui relie l'intime et le
publi(. le ,isible et le co(he ". pré(ise
Monique Deyres, qui travaille déià sur
plusieurs déclinaisons de cette ceuvre.l

i' Conseil dôrchitecture, d urbânisme

,. et de l'environnement.

www.monique-deyres.fr
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En haut:
En 2009, Mon que Deyrcs plante 650 tiges
de méLiers à L sser dans le sol, surmonLées
d amour en cage (jARTdins - Voi.on).

Ci dessus:
ln [4emo a 1980/1985 201U2012, insLalla-
t on pour le mLrsée Géo Charles (Echirolles).

Ci-conLre:
En 2003 dans I'Eglise d! Chlrzeau (38),
un chemin de tleurs et de Feuilles avance

paogressivement vers [e chceur, amenanI vers
< N4émoire vive >, !ne suspenslon de 300 boÎLes

de cd conLenant des élÉrnents végétaux vivants,
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